
 
 

 

 

 

 

 

 

 

Votre présence aimante et priante 

auprès de notre chère sœur 

 

 

 
nous a profondément touchées et réconfortées. 

 

                                   De tout cœur, 

les Sœurs de Saint-Joseph de Saint-Hyacinthe 

et la famille Blain vous remercient 

bien cordialement. 

 

Puisse le Dieu de la vie accueillir sœur Candide 

et lui obtenir le Royaume des élus ! 

 

 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
 
 
 
 

  Sœur CANDIDE BLAIN 

 

  

« Il n’y a pas de plus grand amour  
que de donner sa vie pour ses amis. » 

                                                     (Jn 15, 13) 
 

 
 
 

CANDIDE BLAIN 



Hommage à sœur CANDIDE BLAIN 
(Sœur Sainte-Candide) 

 
 
Naissance : 29 février 1920 à Saint Marcel (Québec) 
Baptême : 01 mars 1920 
Nom du père : Joseph Blain 
Nom de la mère : Eulalie Joyal 
Vœux temporaires : 26 juillet 1939 
Vœux perpétuels : 26 juillet 1942 
Date du décès : 27 mars 2024 
 

1920-2024 
 

Sans choisir sa date de naissance, Candide reçoit la vie en ce 
vingt-neuf février 1920.  Ses parents Joseph et Eulalie, fervents 
chrétiens, l’accueillent avec joie et demandent au Seigneur de 
savoir l’orienter dans son premier parcours terrestre.  Étant la 
cinquième, elle bénéficie de l’amour qui la berce, l’endort, 
cherche ses sourires et console ses pleurs.  Dès ses cinq ans 
accomplis, elle fréquente l’école du deuxième rang de Saint-
Marcel avec ponctualité et sagesse.  Elle continue ses études 
au village où déjà l’influence des religieuses la fait rêver pour 
demain.  L’exemple de sa sœur Albanie (sœur Joseph-de-
Bethléem) l’entraîne à demander son entrée à notre Noviciat.  À 
dix-neuf ans, elle prononce ses premiers vœux en la fête de 
Sainte Anne, le vingt-six juillet 1939. 
 
Sans hésiter, elle entre en service comme cordon-bleu à Saint-
Joseph de Saint-Hyacinthe.  Que d’expériences pour une jeune 
candidate!  Souriante et toujours de bonne humeur, des mets 
savoureux sont présentés à ses compagnes quand vient l’heure 
des repas.  À la cuisine de la Maison mère, elle augmente ses 
connaissances pendant quatre ans.  Nous la retrouvons avec le 
même enthousiasme à Knowlton et à Sainte-Anne-de-Sorel.  En 
1948, c’est vers l’Ouest canadien qu’elle se dirige pour y 
demeurer pendant vingt-huit ans.  Cumberland House, Marieval, 
(enseignement ménager 1962-1978), et Broadview profitent de 
ses talents de cuisinière et de couturière. Appréciée des Pères 

Oblats, des élèves et de ses compagnes, elle donne avec 
largesse le pain quotidien dans un service gratuit. 
 
En 1980, le Seigneur veut la rencontrer pour une année de 
ressourcement à Cap Rouge. Avec joie, elle profite de ce temps 
pour refaire ses énergies physiques et spirituelles pour de 
nouveaux défis au Québec.  Durant trois ans, elle devient 
gardienne des pensionnaires à notre École Secondaire SJSH où 
sa surveillance sécurise nos élèves.  Entre temps, elle visite sa 
mère malade à Saint Robert où Sœur Albanie veille déjà sur la 
maman. La maladie devenant plus maligne, c’est à Massueville 
pendant six ans qu’elle protège celle qui lui a donné la vie et 
qu’elle aime profondément. 
 
En 1990, la maison du Souvenir à la Présentation réclame sa 
présence.  Candide participe à la vie communautaire en étant 
disponible aux besoins de tous genres et en visitant les malades 
du village. Elle fait partie d’une équipe qui se consacre à mieux 
faire connaître notre chère Mère Élisabeth Bergeron.  En 2007, 
voyant sa santé diminuer, elle revient à la Maison mère et est 
accueillie par le groupe Cana.  Son vécu comme toujours parle 
de don d’elle-même, de bonne humeur, de joie de vivre.  Elle 
accompagne chaleureusement ses deux sœurs malades : sœur  
Albanie et Éva à l’Hôtel-Dieu.  Elle apporte son aide aux services 
communautaires, participe quotidiennement à la vie de ses 
compagnes et aime partager une partie de «Rummy» à la fin de 
la journée.  En 2010, son cœur a plus d’exigences, elle diminue 
ses marches.  Au groupe Élisabeth, les infirmières veillent sur 
sa santé, elle s’en remet à la volonté de Dieu. 
 
Aujourd’hui, chère sœur Candide nous rendons grâce pour ta 
longue vie donnée comme du bon pain à qui avait faim d’amitié, 
d’écoute et de partage.  Que le Christ miséricordieux t’accueille 
en compagnie de sa mère et de tous ceux que tu as servis et 
aimés.  Cette phrase de Jn 15, 13 résume bien ton parcours 
terrestre : « Il n’y a pas de plus grand amour que de donner sa 
vie pour ses amis. » 
 

Georgette Saint-Laurent, s.j.s.h. 


